BIATHLON 98

Préparation :

2 vétérans et une bande de VAT fraîchement arrivée en Guyane !

Nous étions que 3 coté piste (avec une touque et 40litres d'eau à porter) pour nettoyer 5Km de layon ...

Quand nous sommes arrivés au fleuve, il était 20h30 et plus personne nous attendais.

Heureusement, dans la touque il y avait une lampe frontale !!

La partie Camp 3/saut Léodate n'était pas défrichée ; impossible de rentrer par le layon....

J'ai donc sauté à l'eau en me servant de la touque (vidée) comme bouée et j'ai nagé pendant 4km

(avec l'aide du courant) pour rejoindre le camp PAPAKAI ou Adelmon m'a fait des yeux tout rond

à mon arrivée ...

Il est parti 5mn après pour récupérer le reste de l'équipe.

Déroulement de l'épreuve :

19 coureurs inscrits, 18 au départ (pas d'avion : grève Air France)

1 abandon : Dominique Lançon qui décidément n'a jamais de chance au biathlon..;

Au km 42, un arbre (bois de fer) bloquait la route, immobilisant les organisateurs. Pas de tronçonneuse

à bord des voitures. C'est au bout de 2 heures d'effort, à force de coup de coupe coupe et de traction au palan

que l'arbre fut dégagé.

Aucun blessé parmi les coureurs....

Dans l'organisation par contre Mme COUCIER s'est coupé le doigt jusqu'à l'os au KM5 .

Le retour ne fut pas simple, elle fut recousue par son mari le soir même.

C'est au son des tambours et des chants Saramaca qu'un bon repas typique fut servi .

Ce n'est que tard dans la nuit que les derniers concurrents regagnèrent leur hamac.

Le lendemain, le retour en pirogue fut encore accompagné par les tambours, les musiciens

étant installés à l'avant, au sommet du matériel.

